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Le point de vue de l’Association 
Régionale Pêche en Auvergne-
Rhône-Alpes (ARPARA)  

L’ARPARA (Association 
Régionale de Pêche et de 
protection du milieu aquatique de 
la Région Auvergne-Rhône-
Alpes), anime et coordonne le 
réseau des 12 fédérations 
départementales de pêche de la 
Région Auvergne – Rhône – 
Alpes et représente environ 221 
000 pêcheurs en 2024. En 
France, la pêche est le seul loisir 
qui réinvestisse l’argent des 
cotisations de ses adhérents 
pour la préservation des milieux 
aquatiques. 

EN BREF.  
 

Le projet de construction d’une paire de réacteurs de type « EPR2 », 
en prolongation de l’actuel CNPE du Bugey, se situe sur l’un des 
derniers tronçons encore non aménagés du fleuve Rhône, en amont 
de la confluence avec l’Ain et de l’agglomération Lyonnaise. 
 
Conscients des enjeux de souveraineté énergétique et de nécessaire 
décarbonation de celle-ci, nous souhaitons que l’implantation de ce 
nouvel aménagement ne vienne pas compromettre la biodiversité, 
notamment aquatique. 
 
Dans un contexte de changement climatique, le traitement des 
questions relatives à la quantité d’eau (débit) et à la température du 
rejet des eaux de refroidissement seront déterminantes pour limiter les 
impacts du projet sur son environnement. Enfin, nous souhaitons une 
meilleure prise en compte des impacts directs des pompages effectués 
dans le fleuve, quant au piégeage des organismes qui dérivent dans 
la colonne d’eau et notamment les jeunes stades de poissons. 
 

Contact : ARPARA 

Adresse : 1 allée du Levant 

69890 La Tour de Salvagny 

Tél : 04-72-18-01-86 

Site Internet : www.peche-

auvergne-rhonealpes.fr 
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UN TRONCON DE FLEUVE A 
PRESERVER. 

 
Le site projeté d’aménagement de 
deux nouveaux réacteurs de type 
EPR2 est implanté sur le dernier 
tronçon du fleuve Rhône non équipé 
d’ouvrages de production hydro-
électrique, d’environ 40 km (soit 5% du 
linéaire total) entre le barrage de Sault-
Brénaz et celui de Jons. 
 

 
Source : Site CNDP 

 
De par les conditions créées par les 
aménagements préexistants en amont 
comme en aval, le patrimoine 
floristique et faunistique de ce secteur 
conserve d'importantes capacités de 
réhabilitation fonctionnelle du domaine 
fluvial grâce à des potentialités 
uniques : un important linéaire à 
écoulement libre et une connexion 
stratégique avec la basse vallée de 
l’Ain. 
 
D’un point de vue peuplement 
piscicole, ce secteur conserve des 
potentialités d’accueil pour les 
espèces rhéophiles, même si les 
espèces emblématiques comme la 
truite ou l’ombre commun se font rares. 
On y trouve donc principalement des 
cyprinidés d’eau vive, comme le 
barbeau, le hotu, le spirlin. 
Hormis des vitesses de courant 
soutenues, ces espèces nécessitent 
des eaux fraiches à tempérées, dont le 
seuil de 25°C constitue l’entrée en 
zone de résistance. 

Les données montrent qu’actuellement 
ce seuil est déjà atteint en amont de 
Lyon (Jons), lors des étés 
particulièrement chauds comme en 
2022. 
Tout réchauffement supplémentaire se 
traduira par des impacts importants sur 
la plus grande partie de la faune 
piscicole du Haut-Rhône. 
 

 
Source : Suivi de la passe à poissons de Jons, 

FDAAPPMA 69 

 
UNE NECESSAIRE PRISE EN COMPTE 
DES EFFETS CUMULES DU PROJET. 

 
Le projet d’installation des EPR2 
nécessitera l’implantation d’un nouvel 
ouvrage de prise d’eau afin de refroidir 
les équipements. 
Si nous saluons la sobriété de cette 
« technologie », avec un prélèvement 
moindre d’eau brute, comparé aux 
réacteurs actuels (de l’ordre de 10 m3/s 
d’après le Document du Maitre 
d’Ouvrage), nous constatons tout de 
même un risque d’échauffement, 
annoncé inférieur à 1 °C, mais cumulé 
à celui de la centrale actuelle. 
 
Rappelons ici l’impact actuel de la 
centrale, d’après le rapport 
environnemental annuel du CNPE 
BUGEY de 2022, qui est en été une eau 
du Rhône réchauffée d’environ 3 à 4 °C, 
et en hiver une eau réchauffée de 5 à 
6°C. (Pour rappel également, la 
température de rejet en aval, après 
mélange, est règlementairement fixée 
dans la limite de 26°C ; limite ayant fait 
l’objet de dérogation permettant le 
dépassement en 2022). 



 
 
  

 
Dans un contexte de changement 
climatique, nous appelons donc à la 
plus grande prudence lors du choix 
précis d’implantation du rejet des 
eaux chaudes afin de diminuer les 
effets du panache thermique. 

 
Source : étude AERMC/BRLi 2023 Étude de 
l’hydrologie du fleuve Rhône sous 
changement climatique. 

 
L’IMPORTANCE DU CHOIX DE 
L’EMPLACEMENT ET DU 
DIMENSIONNEMENT DE LA PRISE 
D’EAU 

 
Le prélèvement des eaux du fleuve 
pour le refroidissement des réacteurs 
se fait au moyen de prises d’eau 
équipées d’ouvrage de filtration des 
eaux brutes, et notamment de 
tambours filtrants. 
Ces ouvrages, de taille conséquente 
(6 tonnes et 15 m de diamètre) 
permettent la filtration fine en continu 
de plusieurs m3/s destinés à 
alimenter les circuits de 
refroidissement. 
Afin de préserver la capacité de 
filtration, les tambours filtrants sont 
en permanence nettoyés de leurs 
« refus » par des eaux de lavage, 
ainsi chargées en débris et 
organismes et au final rejetées au 
milieu naturel. 
 

 
Très peu de données sont publiées 
et/ou disponibles quant à la qualité et 
la quantité d’organismes dérivant et 
ainsi piégés, néanmoins une 
publication de Mediapart en date du 
02/08/2020 (Des millions de poissons 
pris au piège des centrales nucléaires 
en France) évoque des quantités très 
élevées de poissons, pour la plupart 
de taille modeste (alevins et 
juvéniles). 
 

 
 
Source : IRSN https://www.irsn.fr/savoir-
comprendre/surete/dispositifs-pompage-
fonctionnement-enjeux-surete 

 
Ici encore, nous appelons à la prise 
en compte de ce phénomène de 
capture et piégeage de poissons pour 
trouver le meilleur compromis entre 
sécurisation du fonctionnement des 
installations et la préservation de la 
biodiversité. 
 
Une évaluation interannuelle et 
saisonnière serait à conduire pour 
mesurer correctement l’impact de ce 
piégeage, le réduire et le compenser. 
La forte variabilité des dynamiques 
de populations piscicoles du fleuve 
requiert des analyses adaptées à ce 
contexte. 
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CONCLUSION 

 
Dans un contexte de changement climatique et 
face aux défis énergétiques à venir, nous 
invitons le maître d’ouvrage à la plus grande 
vigilance et à une prise en compte de 
l’environnement adaptée à l’envergure de ce 
projet. 
 
Ce projet se situant sur le dernier tronçon de 
fleuve Rhône encore non aménagé, nous 
souhaitons que sa sensibilité aux paramètres 
de débit et de température, qui conditionnent 
l’ensemble de l’écosystème fluvial, soient 
pleinement intégrés. Enfin, nous encourageons 
l’ingénierie de projet à réduire autant que 
possible les impacts résiduels directs des 
prélèvements et rejets d’eau de refroidissement 
sur les peuplements piscicoles. 
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